
Cité  musicale  METZ.  CARMINA
BURANA, 28 fév – 2 mars 2025.
Orchestre  National  de  Metz
Grand Est, David Reiland

Sensualité et musique… telle est
l’équation générique du cycle présenté

par l’Arsenal de Metz, intitulé « Péchés
capitaux ». Chansons d’amours, airs

paillards, récit de moins libertins… les
textes médiévaux de Carmina Burana

inspirent au compositeur Carl Orff un
cycle symphonique et lyrique pour chœur,

grand orchestre et 3 solistes…
 

Carmina Burana : le titre signifie « chants de Beuren », du
nom  de  l’abbaye  bavaroise  où  furent  retrouvés  les  poèmes
médiévaux qui ont inspiré Carl Orff. Après le célébrissime
prologue de la partition, l’oeuvre exalte le plaisir – qu’il
s’agisse d’amour, d’érotisme, d’argent ou de vin – dans une
caricature des travers humains. Cette plongée pittoresque aux
confins de la folie fait contraste avec l’univers mystique des
Eaux célestes, peinture orchestrale aux couleurs envoûtantes
signée de la compositrice Camille Pépin qui s’y inspire d’une
ancienne  légende  chinoise  narrant  la  création  de  la  voie
lactée… à partir de la matière des nuages.

La fresque païenne incantatoire Carmina Burana, à la fois
truculente et mystique, imaginée par Carl Orff en 1935 (créée
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en 1937) est un défi de taille pour tout orchestre. Dans cette
œuvre flamboyante partition, le souffle orchestral rejoint

l’épopée lyrique car les instrumentistes sont rejoints par un
plateau de 3 solistes chevronnés (soprano, baryton et alto
masculin) et le chœur spectaculaire à travers lequel prend

corps la transe des chansons populaires…

Dionysiaques, les cantates profanes Carmina Burana de Carl
Orff déploie une écriture éruptive, rythmique, la surenchère
expressive instrumentale regarde du côté de… Stravinksy. Pour
jouer l’ampleur et l’action du cycle de cantates, le vaste
chœur qui intègre des enfants, contribuent à la colossale
fresque,  à  la  fois  réflexion  spirituelle  et  grande  fête
païenne ; y perce le célébrissime « O Fortuna » qui glorifie
la  chance  dans  une  pulsation  frénétique  et  entêtante  du
choeur. Immensément populaires, éloge du jeu, du vin et de la
chair,  les  cantates  de  Orff,  chantent  l’amour,  l’ivresse
joyeuse, la vie éphémère dans un tourbillon irrésistible.

 

 

 

___________________________________

Arsenal, Grande Salle
du 28 février au 2 mars 2025

CARMINA BURANA
Orchestre National de Metz Grand

Est
David Reiland, direction

RÉSERVEZ vos places directement sur le site de l’Arsenal de
Metz:

https://www.citemusicale-metz.fr/fr/programmation/saison-24-25/arsenal/carmina-burana-1


https://www.citemusicale-metz.fr/fr/programmation/saison-24-25
/arsenal/carmina-burana-1

Concert symphonique / tarif : de 8 à 46 euros
Durée : 1h20

 

 

programme

Camille Pépin :  Les Eaux célestes
Carl Orff  : Carmina Burana

 

distribution

Orchestre National de Metz Grand Est
David Reiland, direction
Florie Valiquette, soprano  / Xavier Sabata, ténor  / Armando
Noguera, baryton
Chœur de l’Orchestre de Paris  / Richard Wilberforce chef de
chœur   /  Chœur  d’enfants  du  Conservatoire  à  Rayonnement
Régional  de  l’Eurométropole  de  Metz  /   Chœur  de  l’INECC
Mission Voix Lorraine

informations pratiques
Ouverture des portes et du bar à 19h
Début du concert à 20h
Placement numéroté, assis
Vestiaire disponible
Restauration sur place

_________________________________

 

Il reste inimaginable que le compositeur CARL ORFF, cet érudit
amateur de poésie médiévale ait pu faire acte d’allégeance au
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régime hitlérien lui offrant plusieurs fleurons de sa
propagande musicale. Les choses étant dites, voici donc une

partition qui saisit toujours par son architecture dramatique,
surtout sa flamboyante orchestration, et l’alternance des

séquences chorales, solistes… soulignons l’ordre des textes
collectés. Là se révèle le goût et l‘intelligence de Orff. Une

dramaturgie se dessine que dévoile avec une nouvelle
sensibilité le chef et ses troupes : l’exaltation du
printemps, l’ivresse des sens qu’il fait naître, les

paillardises et débordements alcoolisés des compagnons de
taverne, l’orgueil dérisoire du guerrier dont le destin croise
au final celui du cygne rôti et servi, l’enchantement surtout

des cours d’amour, référence plus raffinée aux rites de
l’amour courtois… tout cela suscite en contrastes vertigineux,

une succession de séquences finement caractérisées qui
profitent ici essentiellement des instruments et percussions

historiquement proches de l’époque de Orff, soit ceux de
l’Allemagne des années 1930.

 

_________________________________

 

 

 

69ème GSTAAD MENUHIN FESTIVAL
& ACADEMY : « Migration », du
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18 juillet au 6 sept 2025 /
Cycle « Changement III ». La
dernière  programmation  de
Christoph  Müller  s’annonce
aussi engagée que flamboyante

La dernière programmation de Christoph
Müller s’annonce aussi engagée que

flamboyante… Dans un édito
particulièrement développé, le directeur
général CHRISTOPH MÜLLER présente ainsi

sa dernière édition. Après lui, à partir
de l’édition 2026 (celle emblématique des
70 ans), le violoniste DANIEL HOPE, déjà

familier de l’événement et proche du
fondateur Yehudi Menuhin, prendra la
direction générale et artistique du
premier festival estival en Suisse…

Chaque choix artistique, pour chaque
programmation a su s’inscrire dans le

sillon tracé par le fondateur, le
violoniste légendaire Yehudi Menuhin,

pour un festival de plus en plus durable
: « Le droit des gens au calme, à un air
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et une eau purs, aux prairies et aux
forêts, et à une alimentation saine, est
inscrit dans la constitution de tous les

Etats. » Yehudi Menuhin, fondateur du
festival en 1957

 

 

MIGRATION… Quelles migrations ? La troisième et dernière année
du cycle dédié au « changement » (2023-2025), – élaboré par
Christoph Müller, qui accompagne ainsi le Festival jusqu’à son
70è édition en 2026, réalise de façon emblématique, l’équation
: musique, migration, appartenance. Engagé, respectueux des
nouvelles normes écologiques, le GSTAAD MENUHIN FESTIVAL a
montré  l’exemple  et  questionne  ainsi  à  l’été  2025,  :  la
migration, « l’un des plus grands défis mondiaux, autant sur
le plan politique que sociétal ». 79 millions de personnes
sont actuellement en fuite. 244 millions de personnes vivent
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avec un passé d’immigration (dont 30 millions d’enfants !) ;
elles  portent  en  elles  les  stigmates  des  violences,
persécution,  abandon  du  foyer  et  de  la  patrie  (source  :
Département  fédéral  des  affaires  étrangères  et  le  Haut-
Commissariat des Nations Unies pour les Réfugiés (UNHCR).

 

Toujours la notion de migration questionne les valeurs de
l’identité, des métissages, le fondement même des cultures et
des  sociétés.  Et  la  musique  exprime  cette  tension  entre
souffrance, désir et espoir : « Des notions centrales comme la
mémoire,  l’identité  et  l’appartenance  deviennent,  en
l’intégrant, de puissants catalyseurs d’expression. La musique
est le véhicule d’un désir insatiable et irrésistible de ce
qui est familier, perdu ou abandonné. Mais c’est aussi une
sorte  de  «stockage  de  données»  pour  les  réfugiés  ou  les
personnes  issues  de  l’immigration:  dans  une  perspective
interdisciplinaire, la musique, en tant que lieu de mémoire,
est capable, au travers d’échanges interculturels, de faire
circuler  des  connaissances  et  des  compétences  entre  les
musicien·nes  et  les  compositeurs  /  trices  »,  explique
Christophe  Müller.

 

COMPOSITEURS  ET  MIGRATIONS…  Le  Festival  2025  interroge  la
migration sous quatre angles: «ORIGIN»: musique de la patrie,
des racines; «ESCAPE TO EXIL»: musique de fuite et d’exil;
«INNER  EMIGRATION»:  musique  composée  au  sein  de  systèmes
d’oppression totalitaires ou par des personnes qui, forcées ou
volontaires, décident de se replier sur leur «moi intérieur»
et trouvent ainsi le chemin de l’autolibération; NOSTALGIE:
aspiration vers une patrie quittée, volontairement ou pas,
expression d’une forme de «mal du pays».
ORIGIN : la série de concerts illustrent des thématiques très
diverses, qui s’enrichissent mutuellement, dans lesquelles des
formes de danse ou de chant populaires, folkloriques mais



aussi séculaires, constituent souvent la base de nouvelles
créations d’œuvres classiques: Fazil Say et ses Fantaisies du
Bosphore, le projet «Nouveau Monde» des King’s Singers et les
trésors  musicaux  des  conquérants  portugais  et  espagnols
d’Amérique  centrale  et  du  Sud,  ou  le  voyage  d‘Avi  Avital
autour  de  la  Méditerranée  à  partir  de  la  musique
traditionnelle  des  Pouilles,  aux  racines  sonores
traditionnelles  puissantes.
ESCAPE TO EXIL : le processus de départ, de fuite, de vie en
exil. Ainsi : l’exode, les souffrances incommensurables d’un
peuple opprimé tels que sublimés par Haendel dans « Israël en
Egypte », évoquant la libération des Israélites de l’esclavage
des pharaons, surtout la célébration du Dieu libérateur et
protecteur.  La  «Route  des  Balkans  occidentale»  mise  en
vibration par L’Arpeggiata, aborde les dangereuses voies de
fuite empruntées par les réfugiés et migrants africains vers
l’Europe via la Grèce, la Macédoine, la Serbie et la Hongrie,
… Tandis que les musiques de Schulhoff, Jacobi et Hindemith
dévoile comment le processus de création musicale peut naître
d’un  exil  forcé  –  expression  d’une  forme  d’abandon,  de
confrontation  avec  le  passé,  et  plus  encore  peut-être  de
nostalgie… Ainsi, Serge Rachmaninov qui, en exil à Dresde (où
il  a  déménagé  avec  sa  famille  en  raison  des  troubles
politiques et de l’incertitude née du «Dimanche sanglant» de
Saint-Pétersbourg en 1905), qui ose enfin composer sa Deuxième
Symphonie.  «  Dans  la  paix  et  la  tranquillité  d’un  exil
involontaire, il retrouve le chemin de la composition et crée
une  œuvre  d’une  beauté  sombre.  Le  musicien  se  révèle  un
narrateur épique profondément enraciné dans l’âme populaire
russe, comme en témoigne l’emploi de nombreuses citations de
chansons folkloriques ». Et le Requiem de Verdi : ne pourrait-
il pas, lui aussi, se lire comme une ode à la fuite, à
l’évasion, une manière d’échapper à la vie terrestre pour se
réfugier au paradis? Si dans le Dies Irae la fin du monde
s’abat  avec  fracas  sur  l’humanité  dans  un  frémissement
symphonique  terrifiant,  Verdi  laisse  poindre  un  espoir  de
rédemption dans le Recordare Jesu pie. Et que dire de la fuite



vers Rome d’Adalgisa et de Pollione dans l’opéra Norma de
Bellini : elle est à la fois l’expression d’un départ et d’un
nouveau départ, dans le cadre d’un drame où s’opposent amour
et devoir.

Le GSTAAD MENUHIN FESTIVAL 2025 célèbre le 50è anniversaire de
la mort de Dmitri Chostakovitch…. compositeur génial qui sut
sous  la  terreur  stalinienne  concevoir  un  art  musical
singulier, engagé et aussi clandestin, à double voire triple
sens… la figure le plus emblématique de l’exil intérieur…

Plus que jamais, la prochaine édition (69è) du GSTAAD MENUHIN
FESTIVAL & ACADEMY promet l’exceptionnel artistique accordé
aux thématiques les plus engagées. Toutes les infos, le détail
des programmes, les artistes invités par Christoph Müller pour
sa  dernière  programmation,  sur  le  site  du  GSTAAD  MENUHIN
FESTIVAL  2025  –  du  18  juillet  au  6  septembre  2025  :
https://www.gstaadmenuhinfestival.ch/fr

 

https://www.gstaadmenuhinfestival.ch/fr


L‘
église de Saanen, cœur historique du Gstaad Menuhin Festival,
où dès 1956, Yehudi Menuhin donnait ses premiers concerts…

 

 

 

 

approfondir
LIRE  l’édito  intégral  de  Christoph  MÜLLER  à  propos  de
l’édition 2025 du 69è GSTAAD MENUHIN FESTIVAL & ACADEMY :
https://www.gstaadmenuhinfestival.ch/fr/programme-and-location
/editorial-christoph-mueller
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69ème GSTAAD MENUHIN FESTIVAL & ACADEMY : juillet – septembre
2025

 

__________________________________________________________

FESTIVAL  MUSIQUE  SACRÉE  A
PERPIGNAN, du 4 au 17 avril
2025.  «   SOURCE  »  :  5
concerts « Florilège »… Célia
Oneto  Bensaid,  ensemble  Ô,
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Quatuor  Girard,  Les  Arts
Florissants…  Ensemble
Constantinople,  Tenebrae
Choir, Nigel Short…

» Il en va des moments de création comme
des moments d’amour : chacun a son

mystère qui n’a rien de commun avec celui
des autres » Stefan Sweig. Programmation

d’excellence, accès pour tous, le
Festival Musique Sacrée de Perpignan a
trouvé son public : chaque année, les

spectateurs répondent en nombre aux
offres de concerts. La prochaine édition

se déroule du 4 au 17 avril 2025 à
travers 21 concerts, de nombreuses

propositions pour le jeune public, 4
soirées dans le village du Festival :

soit un nouveau cycle festif pour
partager en musique les premières soirées

du printemps.
 

 

A LA SOURCE DU MYSTERE… Inspiré par la musique sacrée, elle-
même porteuse d’un immense répertoire, le festival emporte au
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coeur du mystère de la création artistique, de … « la Source
». À travers le geste artistique, l’artiste fait surgir la
grâce  et  le  «  grandiose  surgissant  ».  Elisabeth  Dooms,
directrice  du  Festival,  a  concocté  une  nouvelle  aventure
musicale qui invite à (re)découvrir l’alchimie ineffable qui
prépare  au  miracle  de  la  musique,  à  l’essence  même  des
émotions qu’elle suscite dans le cœur de chaque spectateur –
festivalier.  Plus  que  jamais,  l’offre  s’élargit,  s’inscrit
dans le territoire, explore et renforce la vitalité des formes
de concerts en Occitanie avec toujours le souci du respect et
de  la  bienveillance  comme  éthique  continue  dans  le
fonctionnement  du  festival  :  responsabilité  sociétale
(écoresponsabilité,  protection  contre  les  violences  et
harcèlements sexistes et sexuels, parité…). Le Festival sait
émerveiller et promettre les grands vertiges du concert grâce
au cycle des 5 grands concerts « Florilège » programmés aux 
Dominicains. Diversité et spiritualité s’affirment à travers
artistes et ensembles hautement inspirés : Mélodies par la
soprano Marie-Laure Garnier (11 avril), Requiem de Fauré par
l’Ensemble  Ô  et  le  Quatuor  Girard  (12  avril),  Musiques
traditionnelles d’Iran, d’Inde, d’Afghanistan par l’Ensemble
Constantinople (13 avril), Joute baroque à Leipzig (JS Bach,
Kuhnau,  Telemann,  Graupner…  le  15  avril),  enfin  Messe  et
Lamentations  des  anglais  Bird  et  Tallis  par  l’excellent
Tenebrae Choir (Nigel Short, le 17 avril)…

 

 

 

 

 

Au programme, 5 CONCERTS « FLORILEGE »

5 CONCERTS “Florilège” …



Cycle d’oeuvres rares et remarquables, qui s’imposent tout au
long de soirées propices à la transcendance… Tarifs de 1 à 30

€.

Toutes  les  infos,  la  billetterie  en  ligne,  le  détail  des
programmes et les artistes invités sur le site du FESTIVAL DE
MUSIQUE  SACRÉE  de  PERPIGNAN  :
https://www.mairie-perpignan.fr/fetes-et-manifestations/festiv
al-de-musique-sacree-2025

 

LIRE  aussi  notre  ENTRETIEN  avec  ELISABETH  DOOMS  ici  :
https://www.classiquenews.com/entretien-avec-elisabeth-dooms-d
irectrice-artistique-du-festival-musique-sacree-de-perpignan-
a-
https://www.classiquenews.com/entretien-avec-elisabeth-dooms-d
irectrice-artistique-du-festival-musique-sacree-de-perpignan-
a-propos-de-la-39eme-edition-2025-source-du-4-au-7-avril-2025/

 

 

 

VENDREDI 11 AVRIL 2025 à 21h,
Église des Dominicains
SONGS OF HOPE
MARIE-LAURE GARNIER, soprano
CÉLIA ONETO BENSAID, piano
Les anges musiciens. De la rencontre inspirée par la beauté
des oeuvres d’Olivier Messiaen et de F. Poulenc et des Négros
Spirituals, Marie-Laure Garnier et Célia Oneto Bensaid portent
un  message  d’espérance  et  de  spiritualité  partagée.  De
l’univers  poétique  des  mélodies  françaises  à  la  dimension
sacrée des Spirituals, les artistes puiseront à chaque instant
dans les racines de leurs répertoires de prédilection, une
force spirituelle emplie à la fois de grâce et d’humanité.
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Mélodies  françaises  &  Negro  Spirituals  |  O.  MESSIAEN
(1908-1992)  ·
F.  POULENC  (1899-1963)  ·  SPIRITUALS  Arr.  M.  HOGAN  /  Arr.
H.BURLEIGH
Concert “Florilège” / Tarifs de 1 à 26 €

 

 

Sam. 12 avril 2025, 21h,
Église des Dominicains
LIBERA ME
ENSEMBLE Ô | LAETITIA CORCELLE, direction
QUATUOR GIRARD
Source de paix. Avec complicité et humanité, l’ensemble Ô et
le  quatuor  Girard  ouvrent  une  porte  d’espérance  avec  le
Requiem de G. Fauré. D’une aspiration à la paix magnifiée par
J.-S.  Bach  à  la  confrontation  émotionnelle  avec  la  mort
développée  par  F.  Schubert,  le  Requiem  s’impose  à  notre
condition humaine grâce à l’omniprésence de la douceur qui
émerge d’une musique cristalline et intemporelle. Au-delà de
nos croyances, Libera me nous invite à vivre avec les artistes
une  expérience  intensément  humaine  et  profondément
spirituelle. Musique sacrée vocale & Musique de chambre
G. FAURE (1845-1924) · J.-S. BACH (1685-1750) · F. SCHUBERT
(1870-1894)
Concert “Florilège” / Tarifs de 1 à 26 €

 

 

Dim. 13 avril 2025, 18h30
Église des Dominicains
LA ROUTE DORÉE
ENSEMBLE CONSTANTINOPLE
KIYA TABASSIAN, voix, sétar, direction artistique
HAMIN HONARI, percussions



SHASHANK SUBRAMANYAM, flûte indienne
HOMAYOUN SAKHI, rubab afghan

De la transmission ancestrale au dialogue virtuose. Quatre
héritiers  de  très  anciennes  traditions,  Kiya  Tabassian  au
sétar et le percussionniste iranien Hamin Honari, ainsi que le
virtuose  Shashank  Subramanyam  à  la  flûte  indienne  et  l
Homayoun Sakhi au ruban afghan, empruntent La route dorée.
Réunis sur une même scène, ils racontent les routes musicales
sublimes  et  sophistiquées  des  anciennes  civilisations
d’Afghanistan, d’Inde et d’Iran. Une invitation à un dialogue
jubilatoire, original et traversé par une spiritualité ancrée
dans une histoire plurimillénaire. Musiques du monde
DIALOGUE ENTRE LES MUSIQUES ANCESTRALES D’AFGHANISTAN, D’INDE
ET D’IRAN.
Concert “Florilège” / Tarifs de 1 à 26 €

 

 

Mar. 15 avril 2025, 20h30
L’Archipel, scène nationale
LA GRANDE AUDITION DE LEIPZIG
LES ARTS FLORISSANTS | PAUL AGNEW, direction
Cantates & battle. Les Arts Florissants et leur chef Paul
Agnew reviennent avec un programme original : une “grande
audition” ou une “battle”, visant à départager J.-S. Bach et
ses contemporains. Les Arts Flo proposent une reconstitution
fictionnelle,  cantates  à  l’appui…  avec  ce  qu’il  y  a  de
meilleur dans le répertoire musical sacré en Allemagne, en ce
début de XVIIIe siècle. Une soirée merveilleuse et rare à
vivre en compagnie du jeune Sébastien. Musique baroque.

G. P. TELEMANN (1681-1767) · J. KUHNAU (1660-1722) ·
J.-S. BACH (1685-1750) · C. GRAUPNER (1683-1760)
Co-réalisation  Festival  Musique  Sacrée  &  L’Archipel,  scène
nationale



Concert “Florilège” / Tarifs de 12 à 30 €

 

Jeu. 17 avril 2025, 21h
Église des Dominicains

MISERERE
TENEBRAE CHOIR | NIGEL SHORT, direction

Le souffle de la création. Décrit comme “phénoménal” (The
Times), le choeur Tenebrae transporte dans un univers musical

et spirituel qui défie le temps : messe et lamentations de
deux génies de la Renaissance, W. Byrd et T. Tallis, le

sublime et bouleversant Miserere de G. Allegri et le Miserere
du contemporain James Mac Millan, empli de douceur et de paix.

Une ode à la méditation, à la grâce, à l’émotion … Chant
choral a capella

P. DA MONTE (1521-1603) · W. BYRD (1539-1623) ·
G. ALLEGRI (1582-1652) · T. TALLIS (1505 -1585) · J. MAC

MILLAN (1959 -)
Concert “Florilège” / Tarifs de 1 à 26 €



 

_______________________________

INFORMATIONS ET RÉSERVATIONS
Office de Tourisme Perpignan Centre du Monde ·

Tél.: 04 68 66 30 30
Billetterie en ligne : boutique.perpignantourisme.com

L’Archipel · Tél.: 04 68 62 62 00
Billetterie en ligne : billetterie.theatredelarchipel.org

 

 

Le Festival affiche aussi pas moins de 7 concerts “Mosaïque”.

https://www.mairie-perpignan.fr/fetes-et-manifestations/festival-de-musique-sacree-2025


Grâce à l’immense richesse du répertoire de la musique sacrée
d’hier et d’aujourd’hui, le festival explore avec les artistes
des  voies  originales  et  multiples,  tournées  vers
l’universalité. Les concerts Mosaïque sont en accès libre.

 

CLERMONT  AUVERGNE  OPÉRA  :
l’âme slave… Samedi 8 février
2025.  Tchaïkovski,  Borodine,
Chostakovitch,  Rachmaninov,
Dvořák…  Chœur  régional
d’Auvergne

La profondeur, la passion, la force ou la
spiritualité… autant d’émotions fortes
que porte avec éclat et intensité l’âme
Slave. CLERMONT AUVERGNE OPÉRA invite

deux chanteurs passionnés, engagés, Anne
Derouard et Alexey Birkus, acteurs et

guides pour un voyage musical au cœur de
la grande Russie du 19ème siècle.

 

Accompagnés  au  piano  par  Philippe  Marty  et  par  le  Chœur

https://www.classiquenews.com/clermont-auvergne-opera-lame-slave-samedi-8-fevrier-2025-tchaikovski-borodine-chostakovitch-rachmaninov-dvorak-choeur-regional-dauvergne/
https://www.classiquenews.com/clermont-auvergne-opera-lame-slave-samedi-8-fevrier-2025-tchaikovski-borodine-chostakovitch-rachmaninov-dvorak-choeur-regional-dauvergne/
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régional  d’Auvergne,  les  solistes  invitent  aune  traversée
spectaculaire  qui  convoqué  les  paysages  russes  les  plus
emblématiques : la Volga, les steppes de l’Oural, la Sibérie
enneigée aux rythmes des plus beaux chants et des airs les
plus  célèbres,  mélange  de  belcanto  et  de  tradition,  de
romantisme et de puissance expressive.

 

_______________________________
L’âme slave : airs et mélodies de Tchaïkovski, Borodine,
Chostakovitch, Kossenko, Rachmaninov, Dvořák…

Sam. 8 février 2025 – 20h
CLERMONT-FERRAND, Opéra-Théâtre

ACHETEZ vos places directement sur le site de
Clermont Auvergne Opéra :

https://clermont-auvergne-opera.com/evenement/lame-slave/

 

Anne Derouard, soprano
Alexey Birkus, basse
Philippe Marty, piano

Chœur régional d’Auvergne
Blaise PLUMETTAZ, direction

 

1h50 entracte compris
de 12 à 40 €

 

Rencontre musicale avec les chanteurs
Librairie Les Volcans – Vendredi 07 février 2025
17h30 / Voir Côté Publics – Rencontres

 

https://clermont-auvergne-opera.com/evenement/lame-slave/
https://clermont-auvergne-opera.com/evenement/lame-slave/


Abonnement en ligne
Billetterie en ligne

 

 

GRAND THEÂTRE DE LUXEMBOURG.
Jill Crovisier : The Game –
Grand  Finale  (nouveau
spectacle),  les  13  et  14
février  2025  –  ENTRETIEN
spécial

Le Grand-Théâtre de Luxembourg présente
le nouveau spectacle de Jill Crovisier

(née en 1987 au Luxembourg). La danseuse
et chorégraphe (JINJEON, 20·21), lauréate
du Lëtzebuerger Danzpräis 2019, revient
ainsi au Grand-Théâtre avec sa nouvelle

création THE GAME – GRAND FINALE…
 

 

Le spectacle hors norme, au carrefour des disciplines, entre

https://www.classiquenews.com/grand-theatre-de-luxembourg-jill-crovisier-the-game-grand-finale-nouveau-ballet-les-13-et-14-fevrier-2025/
https://www.classiquenews.com/grand-theatre-de-luxembourg-jill-crovisier-the-game-grand-finale-nouveau-ballet-les-13-et-14-fevrier-2025/
https://www.classiquenews.com/grand-theatre-de-luxembourg-jill-crovisier-the-game-grand-finale-nouveau-ballet-les-13-et-14-fevrier-2025/
https://www.classiquenews.com/grand-theatre-de-luxembourg-jill-crovisier-the-game-grand-finale-nouveau-ballet-les-13-et-14-fevrier-2025/
https://www.classiquenews.com/grand-theatre-de-luxembourg-jill-crovisier-the-game-grand-finale-nouveau-ballet-les-13-et-14-fevrier-2025/
https://www.classiquenews.com/grand-theatre-de-luxembourg-jill-crovisier-the-game-grand-finale-nouveau-ballet-les-13-et-14-fevrier-2025/


danse et théâtre, est le résultat d’une recherche de trois ans
où l’artiste a parcouru le monde en long et en large pour
explorer, en danse, le thème des jeux et leur relation avec la
condition humaine et l’existence. THE GAME – GRAND FINALE,
consacré à l’examen de notre instinct de survie et au besoin
impérieux d’exprimer nos histoires et nos liens, immerge le
public dans l’ambiguïté et le contraste entre plaisir, peur,
espoir.  Les  huit  danseurs  et  danseuses  nous  invitent  à
embarquer pour un voyage puissant entre fiction et réalité,
simplicité et complexité.

 

La démarche artistique de Jill est basée sur l’expérience
personnelle, l’observation ; un lien fort avec la société et
les gens. Un coup de dés jamais n’abolira le hasard… The Game
– Grand Finale mesure par le prisme du mouvement et du son,
les différentes manières dont le jeu est perçu et pratiqué à
travers les cultures : comment peut-il transcender la simple
compétition, créer des espaces de liberté et insuffler de la
chaleur  humaine  dans  notre  quotidien  ?  Empathique,
fraternelle, la vision de la chorégraphe propose une autre
compréhension de l’humain, à partir de sa propre analyse de
l’humanité.  Jill  Crovisier  aime  explorer  les  intersections
entre la composition chorégraphique, le design sonore, les
collaborations d’échanges culturels. Son travail met l’accent
sur l’authenticité et le réalisme, en utilisant la danse pour
communiquer la vie et l’identité. Son travail puissant et
personnel,  demeure  inclusif  et  émotionnellement  engageant,
même  pour  ceux  qui  ne  sont  pas  familiers  de  danse
contemporaine.

 

 

 

________________________________________________



LUXEMBOURG – Grand Théâtre, studio
JILL CROVISIER : The Game – Grand Finale

13 février 2025, 20h
14 février 2025, 20h

Durée : 1h10 (sans entracte)

RÉSERVEZ vos places directement sur le site du Grand Théâtre
de Luxembourg : https://theatres.lu/fr/jillcrovisierthegame

 

VIDÉO  Teaser  THE  GAME  –  GRAND  FINALE  de  JILL  CROVISIER
(création)

 

 

Présentation  en  anglais  /  in
english.  Jill  Crovisier’s  THE
GAME  –  GRAND  FINALE  is  the
culmination of three years of
research  during  which  the
award-winning  Luxembourgish
choreographer  has  explored
manifestations of games across
countries,  cultures,
relationships,  and  individual
psyches,  examining  the
different  aspects  through  the

prism of movement and sonic landscapes. The inquiry originally
sprouted from the metaphorical expression ‘life is a game’,
leading Crovisier to question if we are players in a game of
our making or if the rules are dictated by external forces.
Throughout  her  journey,  she  has  collaborated  with  both
professional and non-professional dancers, often zooming in on
character studies. Every performer in this concluding creation
embodies a distinct persona, each of which will partake in
confronting the enigma of our existence and – perhaps – emerge

https://theatres.lu/fr/jillcrovisierthegame
https://theatres.lu/fr/jillcrovisierthegame


with a deeper understanding of the game we call life.

 

projection vidéo
A ne pas manquer aussi la projection du film documentaire de
Marie-Laure Rolland (Jill Crovisier, À la recherche du corps

perdu) à la Cinémathèque le 10 janvier 25 à 18h & The Game : A
Prelude présenté au Kinneksbond à Mamer le 31 janvier 25 (plus

d’infos)

 

approfondir / visitez le site officiel de Jill Crovisier :
https://www.jcmdance.com/en/abou

 

 

Entretien avec JILL CROVISIER
 

https://www.kinneksbond.lu/fr/event/the-game-a-prelude
https://www.kinneksbond.lu/fr/event/the-game-a-prelude
https://www.jcmdance.com/en/about


Toutes les photos THE GAME – GRAND FINALE © Lynn Theisen / GT
Luxembourg 2025

 

 

ENTRETIEN avec la chorégraphe JILL CROVISIER à propos de sa
nouvelle chorégraphie «  THE GAME – GRAND FINALE », en

création au Grand Théâtre de LUXEMBOURG (13 et 14 février
2025)

 

 

CLASSIQUENEWS : Quel est le sujet de votre nouvelle
chorégraphie ?

JILL CROVISIER : C’est une pièce existentielle qui nous parle
de désir, de peur, et qui d’une façon générale, à travers les
représentations du jeu, interroge le sens de la vie…. Comment
comprendre et accepter notre monde, complexe, déconcertant?

J’ai souhaité poser la question : et si la vie était un jeu ?

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2025/02/grand-finale-jill-crovisier-danse-critique-danse-ballet-grand-theatre-luxembourg-classiquenews.jpg


Comme si cela permettait de mieux accepter nos existences et
notre monde, avec une légèreté qui permet de mieux vivre ; car

il s’agit aussi d’une pièce où l’humour et la joie sont
présents.

 

CLASSIQUENEWS : Quelle en est la dramaturgie et les éléments
de l’action ?

JILL  CROVISIER  :  J’ai  imaginé  plusieurs  séquences  qui
permettent d’approfondir des caractères et des situations très
précis qui sont tous liés au jeu. Quelques exemples : j’ai
choisi  le  football  américain  pour  exprimer  l’idée  du  jeu
guerrier où la confrontation est de mise ; dans un esprit
viril, très physique. La tenue des footballeurs est elle—même
significative  :  elle  ressemble  à  une  armure.  Ce  sont  des
warriors  qui  appellent  l’assaut,  l’affrontement.  J’évoque
aussi le milieu du casino – celui du « dark side gambling »,
en particulier le style des années 1970, précisément celui de
Las Vegas (avec les sons emblématiques qui lui sont propres) ;
il s’agit aussi d’aborder directement la question des femmes
dans ce milieu ; la majorité y travaillent pour leur physique
: elles distribuent les cartes, accompagnant les clients, les
incitant à consommer toujours plus… De même le cirque est
aussi  présent  ;  il  introduit  la  notion  du  show,  du
divertissement  pur,  dans  le  style  de  Bob  Fosse  auquel
j’associe sur le plan sonore, le jazz… Cette séquence permet
aussi de questionner la place des animaux et la relation que
le dompteur leur impose : rapport de domination et d’autorité
qui  fait  débat  aujourd’hui.  Vous  voyez  bien  qu’à  chaque
épisode où l’esprit du jeu et du divertissement s’impose, il y
a toujours un autre aspect plus trouble et ambivalent. Le
cirque évoque ainsi la question de la maltraitance animale.
Quelle limite sommes-nous prêts à accepter pour nous laisser
divertir ? Et les parieurs au tiercé sont-ils toujours prêts à
écarter ainsi toute souffrance des chevaux de course pour
continuer à jouer et augmenter leur gain ?



Ce ne sont que quelques histoires d’une narration globale qui
mêle les situations, les sentiments à l’image de la vie elle-
même. La vie est riche, complexe, diverse. La pièce est le
miroir de notre réalité multiple.

 

CLASSIQUENEWS : Comment s’inscrit ce nouveau ballet comparé à
vos autres pièces ?

JILL CROVISIER : Il s’agit d’un projet ambitieux qui remonte à
… 2019. Il prolonge une longue observation (comme l’expérience

que j’ai pu en recueillir), de genres et de traditions
diverses : danses classique, urbaine, folklorique et

traditionnelle, théâtre physique, sport aussi … The Game –
Grand Finale est le fruit d’un travail personnel, pour lequel
je me suis particulièrement impliquée ; c’est assurément l’un
des mes projets les plus personnels. C’est aussi un spectacle
dont j’ai particulièrement soigné la bande sonore : dans le

choix des musiques évidemment, dans le choix des moindres
bruits qui font sens et qui permettent d’accentuer la

caractérisation de chaque séquence.

 

Propos recueillis en février 2025

 



Toutes les photos THE GAME – GRAND FINALE © Lynn Theisen / GT
Luxembourg 2025

 

 

PLUS D’INFOS sur le site du Grand Théâtre de Luxembourg :
https://theatres.lu/fr/jillcrovisierthegame

 

GSTAAD  (Suisse).  GSTAAD  New

https://theatres.lu/fr/jillcrovisierthegame
https://theatres.lu/fr/jillcrovisierthegame
https://www.classiquenews.com/gstaad-suisse-gstaad-new-year-music-festival-gnymf-du-27-decembre-jusquau-11-janvier-2025-jonathan-tetelman-elina-garance-sonya-yoncheva-michele-lariviere-bohdan-luts-karen-kuronu/


Year Music Festival / GNYMF,
du  27  décembre  jusqu’au  11
janvier  2025.  Jonathan
Tetelman,  Elina  Garança,
Freddie  De  Tommaso,  Lise
Davidsen,  Sonya  Yoncheva,
Michèle  Larivière,  Bohdan
Luts, Karen Kuronuma…

La Princesse Caroline Murat,  directrice
artistique du Festival suisse, mais aussi
pianiste accomplie, invite chaque hiver

la crème de la scène musicale
internationale à Gstaad, Rougemont,

Lauenen, Saanen… dans le Saanenland, où
les cimes enneigées, les paysages alpins,
et les immanquables chalets authentiques
composent un cadre féerique, idéal pour

les fêtes de fin d’année et pour
l’avènement de l’an neuf.

 

Le  cycle  propose  une  vingtaine  de  programmes  des  plus
réjouissants dont l’Orchestre et le Choeur de l’Opéra Royal de
Versailles, acteurs de deux soirées très attendues [des 2 puis
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3 janvier]… Parmi les autres temps forts et les rendez-vous
incontournables de cette 19è édition, vertiges lyriques avec
la soprano ROSA FEOLA (ven 27 déc, 19h), ELINA GARANCA et
JONATHAN TETELMAN (sam 28 déc, église de Saanen, 19h) ; SONYA
YONCHEVA (chants de Noël, jeu 2 janvier 2025), LISE DAVIDSEN
et FREDDIE DE TOMMASO (ven 3 janvier 2025), sans omettre l’art
de  diseur  du  très  grand  schubertien,  ANDRE  SCHUEN  (sam  4
janvier 2025)… emboitant le pas au légendaire Dietrich Fischer
Dieskau, source d’inspiration de sa lecture du Chant du cygne…

Les amoureux de musique de chambre pourront tout autant se
délecter d’une collection de programmes prometteurs : Sara
Isabelle Ispas (violon) et Bohdan Luts (violon) avec la GNYMF
Camerata (7 janvier 2025, église de Lauenen), Karen Kuronuma
(piano, récital le 8 janvier 2025), soirée Brahms (Sergey
Ostrovsky, violon) et Natalia Morozova (piano, jeudi 9 janvier
2025)  ;  Virgil  Bouteilles-Taft,  violon  et  Anaïs  Cassiers,
piano (ven 10 janvier 2025), enfin « Rhapsody in Blue »,
hommage à Quincy Jones par Paul Lay, piano (avec Clemens Van
Der Feen, contrebasse et Donald Kontomanou, batterie), église
de Rougemont, le 11 janvier 2025.

 

Vous ne manquerez pas non plus
la  conférence  de  Michèle
Larivière avec Christophe Crapez
(ténor) et Nicolas Boyer-Lehmann
(piano)  sur  le  thème  des  «
Médailles  d’art  des  Jeux
Olympiques  »,  ven  3  janvier
2025,  15h,  grande  salle  du

Château d’Œx. En somme, cette nouvelle édition du GSTAAD New
Year Music Festival propose l’opportunité de vivre cette fin
d’année et le début de 2025, dans un cadre des plus préservés
et même des plus enchanteurs. Irrésistible. En 2025 / 2026, le
festival soufflera ses 20 ans, songez à réserver dès à présent
votre séjour à cette occasion.

https://gstaadnewyearmusicfestival.ch/


 

 

Infos & réservations directement sur le site  du GSTAD New
Year Music Festival : https://gstaadnewyearmusicfestival.ch/

 

THEATER  NORDHAUSEN

https://gstaadnewyearmusicfestival.ch/
https://gstaadnewyearmusicfestival.ch/
https://www.classiquenews.com/theater-nordhausen-mozart-idomeneo-par-benjamin-prins-du-24-janvier-au-29-mars-2025-nouvelle-production/


(Allemagne).  MOZART  :
Idomeneo.  Benjamin  PRINS
(mise  en  scène),  du  24
janvier  au  29  mars  2025.
Nouvelle production

On parle souvent du coup de génie du
jeune Mozart : »Idomeneo« est conçu en

1780, commande de Karl Theodor,
l’électeur bavarois et ancien prince-
électeur du Palatinat, qui avait une

excellente troupe d’opéra et un orchestre
non moins compétent.

Ainsi, le jeune compositeur relève tous les défis du
genre opera seria : cisèle des personnages ardents et
bouleversants ; conçoit même un souffle véritablement
symphonique grâce à l’excellence de l’orchestre de la
Cour de Karl Theodor ; sans omettre les choeurs d’une
somptueuse expressivité. Mozart s’intéresse ainsi avec

le librettiste Giambattista Varesco à un épisode de
l’Odyssée d’Homère, dont ils déduisent un drame

passionnant sur l’amour et la famille, le sens du
sacrifice, le devoir et l’engagement aux dieux… Le roi

de Crète, Idomeneo, de retour de la guerre de Troie,
doit d’avoir été sauvé lui et ses hommes, en promettant
à Neptune (Poséïdon) de lui sacrifier le premier homme,

qu’il rencontre à son arrivée. Horreur et tragédie :
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c’est le fils d’Idomeneo, Idamante, qui doit ainsi être
offert aux dieux inflexibles.

Que peut le père malgré sa promesse et le devoir de
servir Neptune ? Doit-il sacrifier son fils ? La

musique de Mozart explore une large palette de
sentiments contrastés qui disent la fragilité et la
complexité des hommes ; l’écriture approche parfois

l’oratorio dans de grands passages choraux.
 

 

_____________________________________
MOZART : Idomeneo

Benjamin PRINS, mise en scène
24 janvier 2025, 19h30
31 janvier 2025, 19h30
9 février 2025, 14h30
22 février 2025, 19h30

9 mars 2025, 18h
29 mars 2025, 19h30

Infos & Réservations directement sur le site du theater
nordhausen (Allemagne):

https://theater-nordhausen.de/musiktheater/idomeneo

 

 

 

Wolfgang Amadeus Mozart : Idomeneo

Dramma per musica en trois actes KV 366 (1780/81)
Livret de Giambattista Varesco,
Nouvelle version du texte proposé par le Théâtre Nordhausen –
En  italien  avec  surtitres,  récitatifs  et  textes  narratifs

https://theater-nordhausen.de/musiktheater/idomeneo
https://theater-nordhausen.de/musiktheater/idomeneo


allemands

45 minutes avant chaque représentation, le Théâtre Nordhausen
propose une introduction à « Idomeneo » .

 

Theater Nordhausen
/ Loh-Orchester Sondershausen GmbH

Käthe-Kollwitz-Straße 15
99734 Nordhausen – Allemagne

 

 

VIDÉO Idomeneo au Théâtre Opéra Nordhausen (Allemagne, 2025)

 

 

 

 

 

 

 

https://theater-nordhausen.de/musiktheater/idomeneo


entretien avec Benjamin PRINS
Un  relecture  audacieuse  entre
apocalypse, rituels antiques et
tensions familiales, vu par un
metteur  en  scène  inspiré  par
l’opéra et l’humain… la nouvelle
production  d’Idomeneo  présenté
par le Théâtre Nordhausen créé
l’événement lyrique en Allemagne

en ce début 2025. L’approche recentre le propos théâtral au
coeur  des  enjeux  propres  à  l’opéra  ;  c’est  aussi  une
réalisation qui recueille tout le métier d’un metteur en scène
à suivre : Benjamin Prins. Photo DR

_______________________________________________________

 

 

 

CLASSIQUENEWS : Votre lecture de l’opéra dépasse le cadre
classique. Vous évoquez pour Idomeneo une esthétique post-
apocalyptique. Pourquoi ce choix ?

BENJAMIN PRINS: Mon intention est de réinscrire cette histoire
dans  un  contexte  qui  résonne  avec  nos  angoisses
contemporaines.  Le  monde  d’Idomeneo  est  celui  d’une
civilisation en ruines, d’un univers dévasté où les survivants
tentent de reconstruire un lien avec les dieux. Avec Birte
Walbaum aux costumes et Wolfgang Rauschning à la scénographie,
nous  nous  sommes  inspirés  d’esthétiques  cinématographiques
comme  celles  de  Mad  Max,  Dune  ou  Waterworld,  où  les
personnages évoluent dans un environnement hostile, marqué par
la guerre et la désolation écologique. Dans notre mise en
scène, les vestiges d’une civilisation perdue — les rituels,

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2024/09/opera-carmen-nordhausen_-Benjamin-Prins-2022-carmen-2024.jpg


les  croyances,  les  offrandes  —  reprennent  vie.  C’est  une
manière de rappeler que, dans les moments de crise, l’humanité
retourne toujours à des formes primaires de spiritualité.

 

 

CLASSIQUENEWS: Ces rituels occupent une place centrale dans
votre vision. Quels sont vos points de référence ?

BENJAMIN PRINS: L’un de mes principaux points de départ a été
le livre d’Adeline Grand-Clément, Au plaisir des dieux. Ce
texte explore les pratiques rituelles de la Grèce antique, et
notamment les dimensions sensorielles de ces cérémonies : les
danses,  les  parfums,  les  offrandes.  Nous  avons  cherché  à
recréer sur scène cette expérience totale de la dévotion.

Dans  l’opéra,  les  prières  à  Neptune  deviennent  une
chorégraphie (Luca Villa) presque organique, où les corps, la
musique  et  la  lumière  fusionnent.  C’est  une  tentative  de
réconcilier les spectateurs avec une idée de sacré, non pas
comme une abstraction, mais comme une expérience physique,
tangible, presque viscérale.

 

 

CLASSIQUENEWS: L’opéra traite aussi de la relation père-fils.
Vous semblez y accorder une place particulière.

BENJAMIN  PRINS:  Absolument.  La  relation  entre  Idomeneo  et
Idamante est le cœur battant de cet opéra. C’est une dynamique
universelle, celle d’un père et d’un fils qui s’aiment, se
craignent et se déchirent. Il y a un parallèle évident avec la
relation entre Mozart et son propre père, Leopold. Ce n’est
pas un hasard si Mozart écrit cet opéra à un moment où il
cherche à s’émanciper, à affirmer son identité artistique.



Pour enrichir cette lecture, j’ai donc introduit un narrateur,
hanté par son fils mort à la guerre . Ce personnage, à la fois
extérieur et intime, agit comme un double d’Idomeneo : il est
sa conscience, son juge, son alter ego. À travers lui, on
perçoit non seulement la culpabilité d’Idomeneo, mais aussi
son incapacité à se réconcilier avec son fils.

Cette approche crée donc une double perspective comme une
double intrigue : nous voyons l’histoire se dérouler, mais
aussi la manière dont elle est reconstruite, réinterprétée
dans le cadre d’un deuil impossible.

 

 

CLASSIQUENEWS:  Cette  complexité  psychologique  est-elle  une
marque de votre travail ?

BENJAMIN PRINS: Absolument. Je pense que tout metteur en scène
cherche  à  révéler  les  fractures,  les  ambiguïtés  des
personnages. Dans Idomeneo, ces tensions sont particulièrement
riches : c’est une œuvre qui parle de filiation, de pouvoir,
mais aussi de la fragilité humaine face au divin.

 

 

CLASSIQUENEWS: Cette œuvre marque-t-elle une étape dans votre
parcours de metteur en scène ?

BENJAMIN PRINS: Oui, indéniablement. Elle s’inscrit dans une
réflexion que je mène depuis plusieurs années sur la tragédie
et le monde contemporain. Dans Roméo et Juliette, j’explorais
la passion face aux interdits. Dans Turandot, c’était la quête
d’identité et la confrontation à la peur de l’autre. Et dans
Carmen, la tension entre liberté et fatalité.

 



 

CLASSIQUENEWS:  Vous  avez  mentionné  une  collaboration  avec
Pavel Baleff. Quelle est son importance dans cette production
?

BENJAMIN  PRINS:  Cette  production  marque  notre  troisième
collaboration, après Don Giovanni et Roméo et Juliette. Pavel
Baleff  est  un  partenaire  artistique  de  premier  plan.  Sa
direction  musicale  est  à  la  fois  précise  et  profondément
instinctive. Il sait comment donner vie à chaque nuance de la
partition, tout en dialoguant avec ce que nous proposons sur
scène. C’est une alchimie rare, et elle est essentielle pour
un opéra aussi riche et complexe.

 

 

CLASSIQUENEWS : Le Theatre Nordhausen a reconnu votre talent
en vous nommant directeur artistique en 2022. Que représente
ce poste pour vous, en tant que metteur en scène d’opéra
français ?

BENJAMIN PRINS : Beaucoup d’excitation, bien sûr ! Rejoindre
l’équipe de Nordhausen, c’est l’occasion de vivre pleinement
une certaine utopie du théâtre où l’art est intrinsèquement
lié à l’humain. Le théâtre est un espace démocratique par
excellence,  un  lieu  de  rencontre,  de  réflexion  et  de
catharsis, où le spectateur explore des réalités autres que la
sienne.

Pour moi, diriger un opéra, c’est bien plus que produire des
spectacles. Il s’agit de fédérer une micro-société d’artistes,
techniciens et administrateurs autour d’une vision commune,
tout en ouvrant le lieu à son public. L’opéra est un lieu de
justesse  :  il  oblige  à  écouter  l’autre,  soi-même,  et
l’ensemble  de  l’orchestre.  Cette  discipline,  à  la  fois
exigeante et collective, nous rappelle que les frontières ou



les identités figées sont des illusions.

 

 

 

CLASSIQUENEWS  :  Vous  avez  construit  votre  carrière  en
Allemagne. Est-ce révélateur d’un désintérêt de la France pour
ses metteurs en scène d’opéra ?

BENJAMIN  PRINS  :  Plus  qu’un  désintérêt,  je  dirais  que  la
France n’a pas véritablement intégré le métier de metteur en
scène d’opéra dans son paysage artistique. Cela n’existe pas
en tant que tel. C’est l’une des raisons pour lesquelles je
suis parti. Dans l‘espace germanophone, le système valorise
cette profession : après des études spécifiques comme celles
que  j’ai  suivies  à  Vienne  –  où  j‘ai  appris  auprès  du
talentueux Reto Nickler, on commence souvent comme assistant
avant de devenir metteur en scène.

En  France,  c’est  différent.  La  politique  culturelle  est
orientée vers la décentralisation et valorise les compagnies
de théâtre. Un metteur en scène peut accéder à l’opéra après
avoir fait ses preuves ailleurs. Cela crée une situation où
l’opéra est parfois confié à des personnalités reconnues dans
d’autres disciplines, mais qui ne mesurent pas toujours les
spécificités et l’ampleur du travail opératique.

 

 

CLASSIQUENEWS  :  vous  en  êtes  à  votre  troisième  saison  au
Theater  Nordhausen.  Que  dit  votre  programmation  de  votre
personnalité et de votre vision artistique ?

BENJAMIN PRINS : Mon but n’est pas de conforter les attentes
du public, mais plutôt de les bousculer. J’aime provoquer la



surprise,  et  surtout  explorer  ce  point  de  tension  entre
l’extravagance et la délicatesse. Pour inaugurer mon mandat,
j‘avais  choisi  Don  Giovanni  de  Mozart.  La  mise  en  scène
s’appuyait de références contemporaines pour questionner le
narcissisme toxique des prédateurs sexuels.

Un autre axe de mon travail est la danse. Plutôt que la vidéo,
je  préfère  l’universalité  des  corps  en  mouvement  comme
contrepoint  à  la  musique  et  au  texte.  Cela  tombe  bien  :
Nordhausen a un corps de ballet d’exception, dirigé par Ivan
Alboresi.

 

 

 

CLASSIQUENEWS  :  Vous  parlez  souvent  d’identité  dans  votre
travail. Pour vous, qu’est-ce qu’un artiste heureux ?

BENJAMIN PRINS : Un artiste heureux, c’est quelqu’un qui a
trouvé son style. Pour moi, le style est une forme d’identité,
un  langage  propre  qui  permet  de  transmettre  un  message  à
travers l’œuvre. Cela ne signifie pas détourner l’œuvre, mais
comprendre  ses  ressorts  pour  mieux  s’y  conformer  ou,  au
contraire, les transformer.

Mon parcours m’a amené à explorer une multitude de genres – de
la tragédie lyrique au One Woman Opera – et à collaborer avec
des  équipes  internationales.  Chaque  projet  est  un  défi
d’adaptation,  une  rencontre  entre  la  pièce  et  mes  outils
d’interprétation.

Ce chemin, semé d’incertitudes, m’a aussi poussé à chercher
des ressources intérieures. Par exemple, j’ai découvert la
Technique Alexander avec l’extraordinaire Agnès de Brunhoff,
qui m’a appris à mieux utiliser mon corps et mon esprit. Cette
méthode, utilisée par des artistes comme John Cleese ou des



sportifs comme Roger Federer, m’aide à mieux diriger et vivre
pleinement mon métier.

 

 

 

CLASSIQUENEWS : La mise en scène d’opéra est-elle comparable à
celle du théâtre ou du cinéma ?

BENJAMIN PRINS : L’opéra est un art total… Chant, jeu, danse,
arts plastiques, dramaturgie : tout s’y croise. Cela exige une
approche très spécifique et une grande humilité. Contrairement
à une idée reçue, toutes les pièces ne se prêtent pas à une
profusion d’idées. Certaines appellent une grande sobriété,
d’autres une audace totale.

Il est tentant, pour les producteurs, d’inviter des grands
noms issus du théâtre ou du cinéma à s’essayer à l’opéra. Mais
ces expériences sont souvent décevantes. La mise en scène
d’opéra  demande  un  savoir-faire  particulier,  un  équilibre
entre l’artisanat et la vision.

 

 

CLASSIQUENEWS  :  Pour  conclure,  que  souhaitez-vous  que  le
public retienne de votre mise en scène d’Idomeneo ?

BENJAMIN PRINS: Je voudrais que le public ressente autant
qu’il  réfléchisse.  Cette  production  est  une  plongée  dans
l’univers sensoriel et émotionnel d‘une légende qui était très
connue à l’époque de Mozart et j’espère que tous nos efforts
pour rendre cette histoire d’aujourd’hui ouvriront les cœurs
et  les  pensées  des  spectateurs  qui  seront  confrontés  aux
questions éminemment actuelles: comment vivre ensemble après
la guerre ? ou comment la réconciliation peut-elle émerger des



décombres laissés par la guerre ?

 

Propos recueillis en décembre 2024

 

 

ORCHESTRE  NATIONAL  DU
CAPITOLE DE TOULOUSE. Sam 11
janv 2025. VAUGHAN WILLIAMS :
A  Sea  Symphony.  Tarmo
Peltokoski, direction

Ralph Vaughan Williams (1872 – 1958) est
le père du symphonisme moderne, une

figure pionnière du XXè britannique :

https://theater-nordhausen.de/musiktheater/idomeneo
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entre 1910 et 1958, il a laissé 9
symphonies, comme Beethoven et Bruckner ;

pourtant qui les connaît ?
 

S’il  reste  peu  joué  en  concert,  son  œuvre  est  cependant
estimée à sa juste mesure par le milieu musical : il est
inhumé au côté d’Henry Purcell, autre étoile de la musique
anglaise. Le style de Vaughan W., qui fut l’élève de Max Bruch
à Berlin et de Ravel à Paris (1908), rend hommage aux grands
compositeurs  élisabéthains  dont  il  puise  le  raffinement
introspectif de ses propres œuvres… Sa première symphonie « A
sea  symphony  »,  créée  au  Festival  de  Leeds  en  oct  1910,
prolonge  la  tradition  chorale  anglaise  et  sollicite  sans
pause, un plateau de chanteurs qui chantent le texte de Walt
Whitman, sur le sujet de la mer.

 

Les  quatre  mouvements  font  se  succéder  des  atmosphères
particulièrement  contrastées  :  célébration  joyeuse  (I),
contemplation  méditative  (II),  scherzo  purement  orchestral
(III),  dernier  épisode  en  forme  de  cantate  (IV)…  L’œuvre
exalte la beauté de la mer comme sa cruauté et ses mystères,
sa  contemplation  presque  hypnotique  qui  suscite  un
questionnement profond. Solistes et chœur y chantent presque
sans interruption : avec Chen Reiss, Sir Simon Keenlyside et
le  chœur  Orfeón  Donostiarra.  Flamboyant  et  habité,  le
directeur  musical  de  l’Orchestre  national  du  Capitole  de
Toulouse, Tarmo Peltokoski entame ainsi un voyage au long
cours puisqu’il dirigera à la Halle aux grains l’intégralité
des  9  symphonies  de  Vaughan  Williams  avec  l’Orchestre
capitolin.  Le  cycle  est  d’ores  et  déjà  annoncé  sous
l’étiquette  Deutsche  Grammophon.

 



 

____________________________

Samedi 11 janvier 2025, 20h

Toulouse, Halle aux grains
Grand concert symphonique

Orchestre National du Capitole de Toulouse
Tarmo Peltokoski, direction

Chen Reiss, soprano | Sir Simon Keenlyside, baryton
Orfeón Donostiarra chœur | José Antonio Sainz Alfaro, chef de

chœur

 

 

VAUGHAN WILLIAMS
Symphonie n°1 « A Sea Symphony »

Réservations : 05 61 63 13 13 / Tarifs : 18 € à 68 €

https://onct.toulouse.fr/agenda/tarmo-peltokoski-2431440/


Infos & réservations directement sur le site de l’Orchestre
national du Capitole de Toulouse :
https://onct.toulouse.fr/agenda/tarmo-peltokoski-2431440/

Photo de la Mer © Anddrey Pol

 

Orchestre  CONSUELO.  Nantes,
Folle Journée, les 31 janvier
puis  1er  février  2025.
Tchaikovski : Suite n°3, La
tempête, Concert pour violon
(Bomsori  Kim),  Victor-Julien
Laferrière, direction

Pour leur 4ème participation à la Folle
Journée de Nantes, l’Orchestre CONSUELO –

et son directeur musical Victor-Julien
Laferrière – proposent deux programmes

100% Tchaikovski.
 

 

Le 31 janvier 2025, orchestre et chef abordent d’abord la
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Suite n°3 créée à Saint-Pétersbourg, et que dirigera ensuite
Tchaïkosvki à Paris. Le choix de l’oeuvre s’inscrit dans la
thématique des « Villes phares » de la Folle Journée de Nantes
2025 (dont Paris et St-Pétersbourg). Les Suites d’orchestre de
Piotr Illitch sont rarement jouées. Consuelo offre l’occasion
de les (re)découvrir avec tout le soin apporté à l’écriture
spécifique du compositeur russe. A Nantes, les musiciens en
livreront une lecture d’autant plus aboutie qu’ils ont déjà
enregistré les Suites 1 et 2 (album annoncé simultanément le
31 janvier 2025, soit au moment du concert) ; les Suites n°3
et 4 feront l’objet d’un deuxième enregistrement courant 2025
avec sortie prévue en 2026. Photos : toutes les photos © Jean-
Baptiste Millot.

 

Le concert du 1er février 2025 réalise une première : première
coopération  de  l’Orchestre  avec  la  soliste  sud-coréenne
Bomsori Kim, figure montante du violon et star des réseaux
sociaux. Le Concerto pour violon de Tchaïkovski est aussi
virtuose et redoutable pour les interprètes qu’il est une
partition  emblématique  du  compositeur.  Après  l’abandon  du
violoniste Leopold Auer, qui jugeait la partition difficile,
Adolf Brodsky créa le chef d’œuvre en 1881, – sans grand
succès auprès du public et des critiques. Aujourd’hui, c’est
l’une des pages les plus jouées du répertoire pour violon. Les
musiciens  de  l’Orchestre  ajoutent  La  Tempête,  fantaisie
symphonique d’après la pièce éponyme de Shakespeare.

 

La Tempête opus 18, créée à Moscou en 1873 sous la direction
de  Nikolaï  Rubinstein,  révèle  le  talent  du  Tchaikovsky
dramaturge.  Le  cycle  obtint  même  le  Prix  Belaiev  1885,
récompensant alors la meilleure oeuvre musicale russe. Comme
pour le ballet, genre remarquablement illustré par l’auteur du
Lac des cygnes ou de Casse-Noisette, le poème symphonique suit
et  dépasse  la  stricte  trame  narrative,  laquelle  est

https://www.follejournee.fr/fr/page/thematique-et-programme
https://www.follejournee.fr/fr/page/thematique-et-programme


précisément respectée : l’auditeur y assiste à la tempête
suscitée  par  Ariel  à  la  demande  du  magicien  Prospero  (2è
tableau). Tchaikovsky développe ensuite l’amour de Miranda et
de Fernando, idylle aussi tendre qu’onirique (3è). Suit en un
Scherzo très contrasté, le combat de l’elfle génie des airs,
Ariel et du monstre potache et balourd, Caliban (4è). Enfin
Tchaikovsky  conclut  le  cycle  en  réexportant  le  thème  de
l’amour souverain (5è), puis en célébrant la force tranquille
et mystérieuse de la mer (6è).

 

________________________
NANTES, Cité des congrès

La Folle Journée 2025

Vendredi 31 janv 2025, 21h
Salle Orphée

Programme : Suite n°3 de Tchaïkovski

 

Samedi 1er février 2025, 19h15
(Auditorium Apollon)

« Une journée à Saint-Pétersbourg »

TCHAIKOVSKI : La Tempête et le Concerto pour violon en ré
majeur, Opus 35

Soliste : Bomsori Kim, violon

Orchestre Consuelo
Victor Julien-Laferrière, direction

Infos et réservation :

https://www.follejournee.fr/fr/page/tous-les-artistes?date=202
5-01-29&guest=6749f28299a8cb421f6e4534

 

https://www.follejournee.fr/fr/page/tous-les-artistes?date=2025-01-29&guest=6749f28299a8cb421f6e4534
https://www.follejournee.fr/fr/page/tous-les-artistes?date=2025-01-29&guest=6749f28299a8cb421f6e4534
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cd
A  l’automne  2024,  l’Orchestre
CONSUELO  et  Victor-Julien
Laferrière  ont  publié  leur
premier  coffret  cd  dédié  à
Beethoven, premier volet de leur
intégrale  des  symphonies  (ici
live enregistré à La Chaise Dieu
à l’été 2023) :
LIRE notre CRITIQUE – BEETHOVEN
:  Intégrale  des  Symphonies,
vol.1 – Symphonies n° 1, 2, 4 –

Orchestre Consuelo, direction Victor Julien-Laferrière (1 cd
b-records)
https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-beethoven-

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2024/10/consuelo-orchestre-victor-julien-laferriere-concert-critique-classiquenews-consuelo-3.jpg
https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-beethoven-integrale-des-symphonies-vol-1-symphonies-n-1-2-4-orchestre-consuelo-direction-victor-julien-laferriere-1-cd-b-records/
https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-beethoven-integrale-des-symphonies-vol-1-symphonies-n-1-2-4-orchestre-consuelo-direction-victor-julien-laferriere-1-cd-b-records/


integrale-des-symphonies-vol-1-symphonies-n-1-2-4-orchestre-
consuelo-direction-victor-julien-laferriere-1-cd-b-records/

Victor Julien-Laferrière est un violoncelliste respecté ; il
dévoile dans ce double coffret une autre carte de poids (et de
choc), c’est un chef de première valeur. Évidence est faite
que l’instrumentiste aguerri a visiblement convaincu et fédéré
le collectif en une compréhension globale. En témoigne ce
premier jalon d’une intégrale des symphonies de Ludwig van
Beethoven  (Symphonies  1,  2,  4),  à  la  tête  de  son  propre
orchestre (Consuelo)…

 

 

 

saison 2024 – 2025
LIRE aussi notre présentation de la saison 2024 – 2025 de
l’Orchestre  CONSUELO  /  Victor-Julien  Laferrière  :
https://www.classiquenews.com/orchestre-consuelo-victor-julien
-laferriere-direction-saison-2024-2025-integrale-des-
symphonies-de-beethoven-premier-cd-tchaikovsky-liya-petrova/

 

ORCHESTRE  CONSUELO,  Victor  JULIEN-LAFERRIERE  (direction).
Saison 2024 – 2025 : Intégrale des Symphonies de Beethoven,
premier cd Tchaikovsky, Liya Petrova…

 

 

https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-beethoven-integrale-des-symphonies-vol-1-symphonies-n-1-2-4-orchestre-consuelo-direction-victor-julien-laferriere-1-cd-b-records/
https://www.classiquenews.com/critique-cd-evenement-beethoven-integrale-des-symphonies-vol-1-symphonies-n-1-2-4-orchestre-consuelo-direction-victor-julien-laferriere-1-cd-b-records/
https://www.classiquenews.com/orchestre-consuelo-victor-julien-laferriere-direction-saison-2024-2025-integrale-des-symphonies-de-beethoven-premier-cd-tchaikovsky-liya-petrova/
https://www.classiquenews.com/orchestre-consuelo-victor-julien-laferriere-direction-saison-2024-2025-integrale-des-symphonies-de-beethoven-premier-cd-tchaikovsky-liya-petrova/
https://www.classiquenews.com/orchestre-consuelo-victor-julien-laferriere-direction-saison-2024-2025-integrale-des-symphonies-de-beethoven-premier-cd-tchaikovsky-liya-petrova/
https://www.classiquenews.com/orchestre-consuelo-victor-julien-laferriere-direction-saison-2024-2025-integrale-des-symphonies-de-beethoven-premier-cd-tchaikovsky-liya-petrova/
https://www.classiquenews.com/orchestre-consuelo-victor-julien-laferriere-direction-saison-2024-2025-integrale-des-symphonies-de-beethoven-premier-cd-tchaikovsky-liya-petrova/
https://www.classiquenews.com/orchestre-consuelo-victor-julien-laferriere-direction-saison-2024-2025-integrale-des-symphonies-de-beethoven-premier-cd-tchaikovsky-liya-petrova/


OPÉRA  ROYAL  DE  VERSAILLES.
BIZET : Carmen, du 14 au 22
janvier  2025  (Version  de
1875).  Adèle  Charvet  /
Éléonore  Pancrazi,  Florie
Valiquette / Vannina Santoni…
Orchestre  de  l’Opéra  Royal,
Hervé Niquet (direction)

Attention, production-événement à l’Opéra
Royal de Versailles, et ce pour 8

représentations : Carmen de Georges
Bizet… l’ouvrage lyrique le plus joué au
monde ! Un sommet lyrique qui est aussi

emblématique de l’opéra français.
D’autant plus immanquable – dans le cas

de cette production -, qu’elle nous
propose costumes et décors de la création

en 1875…
 

 

https://www.classiquenews.com/opera-royal-de-versailles-bizet-carmen-du-14-au-22-janvier-2025-version-1875-adele-charvet-eleonore-pancrazi-florie-valiquette-vannina-santoni-orchestre-de-lopera-royal-her/
https://www.classiquenews.com/opera-royal-de-versailles-bizet-carmen-du-14-au-22-janvier-2025-version-1875-adele-charvet-eleonore-pancrazi-florie-valiquette-vannina-santoni-orchestre-de-lopera-royal-her/
https://www.classiquenews.com/opera-royal-de-versailles-bizet-carmen-du-14-au-22-janvier-2025-version-1875-adele-charvet-eleonore-pancrazi-florie-valiquette-vannina-santoni-orchestre-de-lopera-royal-her/
https://www.classiquenews.com/opera-royal-de-versailles-bizet-carmen-du-14-au-22-janvier-2025-version-1875-adele-charvet-eleonore-pancrazi-florie-valiquette-vannina-santoni-orchestre-de-lopera-royal-her/
https://www.classiquenews.com/opera-royal-de-versailles-bizet-carmen-du-14-au-22-janvier-2025-version-1875-adele-charvet-eleonore-pancrazi-florie-valiquette-vannina-santoni-orchestre-de-lopera-royal-her/
https://www.classiquenews.com/opera-royal-de-versailles-bizet-carmen-du-14-au-22-janvier-2025-version-1875-adele-charvet-eleonore-pancrazi-florie-valiquette-vannina-santoni-orchestre-de-lopera-royal-her/
https://www.classiquenews.com/opera-royal-de-versailles-bizet-carmen-du-14-au-22-janvier-2025-version-1875-adele-charvet-eleonore-pancrazi-florie-valiquette-vannina-santoni-orchestre-de-lopera-royal-her/
https://www.classiquenews.com/opera-royal-de-versailles-bizet-carmen-du-14-au-22-janvier-2025-version-1875-adele-charvet-eleonore-pancrazi-florie-valiquette-vannina-santoni-orchestre-de-lopera-royal-her/


Mais Carmen, tout d’abord, choque à sa création en 1875 : le
sujet, la succession des scènes, surtout le portrait musical
de  la  cigarière  sulfureuse  et  tentatrice,  scandalisent  le
public  de  l’Opéra-Comique.  La  violence  des  émotions,  la
liberté immorale de l’héroïne, l’expressivité hispanisante de
la musique imaginée par Bizet (qui ne fit jamais le voyage en
Espagne !) obsèdent les spectateurs. Et malgré le décès subit
du compositeur – pendant la 33ème représentation ! -, Carmen
gagne l’estime du monde entier et devient l’opéra le plus
attendu et le plus applaudi de la planète. Un statut guère
atténué depuis lors. Versailles voit grand. L’Opéra Royal et
ses équipes maison (Orchestre et Chœur) proposent en ce début
d’année 2025, la version de la création,dans les costumes et
les  décors  de  1875…  de  quoi  célébrer  dignement  le  150ème
anniversaire  de  l’ouvrage  devenu  légendaire.  L’Opéra  Royal
propose une reconstitution enfin fidèle des décors et des
costumes  de l’époque de Bizet : voici la Séville de Bizet,
avec picadors, torero, brigadiers et brigands, alguazil, garde
montante , et surtout cigarières embrasées et provocatrices…

 

Hervé Niquet dirige plusieurs chanteurs parmi les plus engagés
de l’heure et les plus convaincants (Adèle Charvet et Éléonore
Pancrazi alternent dans le rôle-titre ; Florie Valiquette et
Vannina  Santoni  dans  celui  de  Micaëla…),  l’Orchestre  de
l’Opéra Royal jouera sur instruments d’époque et plusieurs
membres  de  l’Académie  de  l’Opéra  Royal  interprèteront  des
rôles secondaires… une production lyrique incontournable !

 

____________________________________



VERSAILLES, Opéra Royal
BIZET : Carmen (version 1875)

Les 14, 15, 16, 17, 18, 19, 21 et 22
janvier 2025)

(à 20h – à 15h dim 19 janv 2025)

INFOS & RÉSERVATIONS / Réservez vos places directement sur le
site du Château de Versailles Spectacles / Opéra Royal :
https://www.operaroyal-versailles.fr/event/bizet-carmen/

3h, entracte inclus

 

 

Distribution

CARMEN : Adèle Charvet (les 14, 16, 18 et 22 janvier )
/ Éléonore Pancrazi (les 15, 17, 19 et 21 janvier)
DON JOSÉ : Julien Behr (les 14, 16, 18 et 22 janvier)
/ Kévin Amiel (les 15, 17, 19 et 21 janvier)

Alexandre Duhamel, Escamillo
Florie Valiquette (les 14, 16, 18, 21 et 22 janvier)
/ Vannina Santoni (les 15, 17 et 19 janvier) : Micaëla
Gwendoline Blondeel : Frasquita
Ambroisine Bré : Mercédès
Matthieu Walendzik : Le Dancaïre
Attila Varga-Tóth* : Le Remendado
Nicolas Certenais : Zuniga
Halidou Nombre* : Moralès

https://www.operaroyal-versailles.fr/event/bizet-carmen/
https://www.operaroyal-versailles.fr/event/bizet-carmen/


*Membres de l’Académie de l’Opéra Royal
Chœur Rameau
Chœur de l’Opéra Royal
Orchestre de l’Opéra Royal
Hervé Niquet, direction

Romain Gilbert, Mise en scène
Vincent Chaillet, Chorégraphie
Christian Lacroix, assisté de Jean-Philippe Pons : Costumes
Antoine Fontaine, Décors
Hervé Gary, Lumières

Adèle Borde, Antoine Cardin, Pierrick Defives, Paloma Gandia,
Izquierdo, Karmil Suliman, danseurs

Cédric Brenner, Maxime Nourissat, Mimes

Harold Batola, Stanislas Briche, Romain Collard,
Baptiste Delamare, Vladimir Delaye, Vincent Petit Figurants


